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LOCALISATION  

Département LANDES (40) 

Commune Saint Julien en Born 

Situation Au nord-ouest du bourg et de la D652 

 

 

Carte 1 : Localisation générale du projet au sein de la commune de Saint Julien en Born et vis-à-vis du site Natura 2000 

« zones humides de l’ancien étang de Lit et mixe » 
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 MILIEUX NATURELS – ETAT INITIAL, IMPACTS ET MESURES 
Etat initial et enjeux 

Le site est localisé au Nord-Ouest du bourg de la commune de Saint-Julien-en-Born, appartenant au 

domaine planitaire atlantique et plus particulièrement aux landes de Gascogne où la végétation est 

régie principalement par deux facteurs : le mode de gestion pratiqué et la proximité de la nappe. 

L’aire d’étude est constituée essentiellement d’une friche forestière, de plantation de Pin maritime, 

d’un réseau de fossés ainsi que de zones urbanisées (zone artisanale, lotissement, voie verte …). 

Les dates d’inventaires de terrain et experts associés sont précisés ci-dessous : 

Expertise Expert Date d’expertise 

Habitats naturels / Flore / Zones humides Mathilde COULM (ETEN) 14/04/2021 

Faune Léa PRATS (ETEN) 12/04/2021 

Habitats naturels et anthropiques 

Une visite de terrain a été réalisée le 14/04/2021, pour les habitats naturels, la flore et les zones 

humides par Mathilde COULM, chargée d’études habitats naturels, flore et zones humides à ETEN 

Environnement.  

8 habitats naturels et anthropiques ont été identifiés sur l’aire d’étude. Ces habitats sont listés dans 

le tableau suivant. 

Tableau 1 : Habitats naturels et anthropiques recensés au sein de l’aire d’étude  

Intitulé 

Code 

Corine 

Biotope 

Code 

EUR28/ 

Natura 

2000 

Zone 

humide 

floristique 

Etat de 

conservation 
Enjeu 

Surface 

dans l'aire 

d'étude 

(ha) 

Surface 

dans 

l’emprise 

projet 

(ha) 

Bande mésophile enherbée 

colonisée par la Fougère aigle 
38.2 x 31.86 / Non Dégradé Faible 0,43 0,05 

Plantation de Pin maritime sur 

lande à Fougère aigle et Ronce 

42.813 x 

31.86 x 

31.831 

/ Non Dégradé Faible 2,79 / 

Jeune plantation de Pin 

maritime sur lande mésophile 

42.813 x 

31.8 
/ Non Bon Faible 0,06 / 

Friche mésophile 87.1 / Non Dégradé Faible 0,37 0,01 

Friche forestière 87.1 / Non Très dégradé 
Très 

faible 
2,08 1,707 

Friche mésophile avec tas de 

gravats 
87.1 / Non Dégradé 

Très 

faible 
0,10 / 

Bas-côté enherbé 87.2 / Non Bon 
Très 

faible 
0,26 0,02 

Zone urbanisée, route et chemin 86 / Non / Nul 1,84 0,003 

TOTAL 7,94 1,79 
 

De nombreux Chênes pédonculés sont présents dans l’aire d’étude : 22 au total dont 7 dans 
l’emprise du projet.  Ils se situent le long du réseau de fossés ainsi qu’au sein de la friche forestière et 
de la plantation de Pins maritimes. Un Pin maritime est également présent au niveau d’une clôture 
permettant la délimitation de la zone artisanale (hors emprise du projet). L’enjeu de conservation de 

ces arbres remarquables est jugé modéré.  
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Aucun habitat naturel d’intérêt communautaire ou caractéristique des zones humides n’est 

présent au sein de l’aire d’étude. Il s’agit d’habitat naturel commun dégradé ou bien d’origine 
anthropique avec un enjeu de conservation jugé faible à nul. L’emprise du projet est dominée par 
une friche forestière avec la présence de branches de Pins maritimes au sol issues de la récente 
coupe rase. Des plantations de Pins maritimes d’une hauteur d’environ de 15 m sont également 
présentes au sein de l’aire d’étude (hors emprise projet) avec une sous-strate dominée par la 
Fougère aigle et la Ronce.  
 
Un réseau de fossés important est présent au sein de l’aire d’étude et de l’emprise du projet 
permettant le drainage du site. Lors de l’inventaire du 14/04/2021, l’ensemble des fossés étaient à 
sec.  
 
Sur certain secteur (dans et hors emprise du projet) une bande d’environ d’1 m de part et d’autre des 
fossés, composée d’une végétation herbacée mésophile colonisée par la Fougère aigle, est présente. 
L’enjeu de conservation du réseau de fossé est jugé modéré.  
 

Au sein de l’emprise du projet, les principaux enjeux concernent les arbres remarquables (Chênes 

pédonculés) et le réseau de fossés.  

 

   
De g. à d. : Chêne pédonculé le long du fossé (Sud-Est) ; Chêne pédonculé au sein de la friche forestière 

©ETEN Environnement, 14/04/2021 

 

 
Pin maritime (hors emprise projet) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 
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Plantation de Pins maritimes sur lande à Fougère aigle et Ronce (hors emprise projet) ©ETEN 

Environnement, 14/04/2021 

 

 
Bande mésophile enherbée colonisée par la Fougère aigle ©ETEN Environnement, 14/04/2021 

 

 
Friche forestière (dans l’emprise projet) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 
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Zone urbanisée et Bas-côté enherbé (dans et hors emprise projet) ©ETEN Environnement 14/04/2021 

 

 
Friche mésophile avec tas de gravats (hors emprise projet) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 

 

  
Réseau de fossés (hors et dans l’emprise projet) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 

 

 
Réseau de fossés (dans l’emprise projet) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 

 

 

La carte suivante présente les habitats naturels et anthropiques identifiés sur le site ainsi que leurs 
enjeux.   
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Carte 2 : Habitats naturels et anthropiques 
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Carte 3 : Enjeux relatifs aux habitats naturels et anthropiques



Commune de Saint-Julien-en-Born – Notice environnementale ETEN Environnement v2021-05 

Flore  

Les cortèges floristiques sont peu diversifiés et communs aux massifs des landes de Gascogne à 
savoir, le Pin maritime (Pinus pinaster), la Fougère aigle (Pteridium aquilinum), l’Ajonc d’Europe (Ulex 

europaeus), la Bruyère cendrée (Erica cinerea), la Ronce (Rubus fruticosus). Les milieux plus 
anthropisés présentent des espèces typiques de ce type de milieu comme le Géranium mou 
(Geranium molle), le Trèfle blanc (Trifolium repens), la Petite oseille (Rumex acetosella) et le Plantain 
lancéolé (Plantago lanceolata).  
 
La liste d’espèces recensées au cours de l’inventaire est présentée en annexe 1 du document. 

Flore protégée 

L’analyse de la bibliographie et notamment de la base de données de l’Observatoire de la 

Biodiversité Végétale (OBV) recense 10 espèces floristiques protégées dans le secteur du projet 

(mailles de 5 km sur 5 km). Ces espèces ont été recensées par le Conservatoire Botanique National 

Sud-Atlantique (CBNSA), par le CPIE Seignanx et Adour ainsi que par des observateurs indépendants 

(sans organisme). 

Ces espèces sont listées dans le tableau suivant. 

Tableau 2 : Espèces floristiques protégées dans le secteur d’étude (source : INPN, consultée le 14/04/2021) 

Nom vernaculaire Nom scientifique 

Statut 

Ecologie 
Protection 

Dét. 

ZNIEFF 

LR 

Fr 

LR 

Aq. 

Callitriche 
pédonculé 

Callitriche brutia 

Petagna, 1787 

Régionale 
(Aquitaine) 

Oui LC DD Fossés et eaux stagnantes 

Rossolis à feuilles 
intermédiaires 

Drosera intermedia 

Hayne, 179 
Nationale Oui LC LC 

Fossés, tourbières, 
milieux oligotrophes 

Fritillaire pintade 
Fritillaria meleagris L., 

1753 

Régionale 
(Aquitaine) 

Oui LC NT Prés humides 

Isoète des sables 
Isoetes histrix Bory, 

1844 
Nationale Oui DD Vu 

Pelouses sèches ou un 
peu humides du littoral 

Linaire effilée 
Linaria spartea (L.) 

Desf. 

Régionale 
(Aquitaine) 

Oui VU NT 
Friches psammophiles 
ouvertes 

Lotier hispide 
Lotus hispidus Desf. ex 

DC. 

Régionale 
(Aquitaine) 

/ LC LC 
Pelouses sablonneuses 
acidiphiles 

Flûteau nageant 
Luronium natans (L.) 

Raf., 1840 
Nationale Oui LC VU Mares et étangs 

Agrostis élégant 
Neoschischkinia 

elegans (Thore) 

Tzvelev, 1968 

Nationale Oui LC NT 
Landes et lieux 
sablonneux 

Scirpe des bois 
Scirpus sylvaticus L., 

1753 

Régionale 
(Aquitaine) 

Oui LC LC 
Bords des eaux et prés 
humides 

Vallisnérie 
Vallisneria spiralis L., 

1753 

Régionale 
(Aquitaine) 

Oui LC / Eaux stagnantes 

Dét. ZNIEFF = Déterminante ZNIEFF | LR Fr = Liste rouge UICN France | LR Aq. = Liste rouge UICN ex-Aquitaine 

Liste rouge UICN : LC = Préoccupation mineure, NT = Quasi-menacée, VU = Vulnérable, EN = En danger, CR = En danger 

critique, DD = Données insuffisantes. 

 

Aucune de ces espèces, ni aucune autre espèce protégée n’a été identifiée lors des investigations 

de terrain. La plupart de ces espèces se développe dans des milieux non présents au sein de l’aire 

d’étude (en dehors des fossés). 
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Flore invasive 

Aucune espèce invasive n’a été observée lors de l’inventaire de terrain. Toutefois, le passage précoce 

n’a pas permis d’observer des espèces invasives annuelles, telles que le Sporobole tenace 

(Sporobulus indicus), le Bident feuillu (Bidens frondosa) ou bien l’Herbe de Dalli (Paspalum 

dilatatum), présente dans une maille de 5 km sur 5 km selon l’OBV sur le secteur ou est localisée 

l’aire d’étude.  

Zones humides 

L’arrêté du 24 juin 2008 modifié par l’arrêté du 1er octobre 2009, précisant les critères de définition 

et de délimitation des zones humides, indique qu’une zone est considérée comme humide si elle 
présente le critère « pédologique » ET/OU « floristique ». Les 2 méthodes ou critères permettant 
d’identifier les zones humides sont :  

· La végétation, on parle alors d’une zone humide floristique ;  

· La pédologie, on parle alors d’une zone humide pédologique.  
 
Critère floristique 

Les zones humides ont ainsi tout d’abord été identifiées par la présence d’habitats caractéristiques 
des zones humides (habitats caractéristiques listés en annexe IIB de l’arrêté du 24 juin 2008) ou par 
la présence d’au moins 50 % d’espèces dominantes caractéristiques des zones humides (espèces 
caractéristiques listés en annexe IIA de l’arrêté du 24 juin 2008). Dans le second cas, l’analyse des 

espèces dominantes a été réalisée au moyen d’un relevé phytosociologique. 
 
Au sein de l’aire d’étude, aucun habitat naturel caractéristique des zones humides floristiques n’a 

été identifié lors de l’inventaire de terrain. 

 
Des habitats naturels et anthropiques identifiés sur le site sont cotés "pro-parte" dans l'annexe IIb de 
l'arrêté du 24 juin 2008 modifié par l’arrêté du 1er octobre 2009 soit parce que les habitats de niveau 
inférieur ne sont pas tous humides, soit parce qu'il n'existe pas de déclinaison typologique plus 
précise permettant d'effectuer le distinguo. Les habitats présentés ci-dessous ont donc nécessité la 
réalisation d'un relevé phytosociologique pour permettre de statuer sur leur caractère humide ou 
non :  
 

- Bande mésophile enherbée colonisée par la Fougère aigle (CCB : 38.2 x 31.86) ; 
- Plantation de Pin maritime sur lande à Fougère aigle et Ronce 

(CCB : 42.813 x 31.86 x 31.831) ; 
- Jeune plantation de Pin maritime sur lande mésophile (CCB : 42.813 x 31.8) ; 
- Friche mésophile (CCB : 87.1) ; 
- Friche forestière (CCB : 87.1) ; 
- Friche mésophile avec tas de gravats (CCB : 87.1) ; 
- Bas-côté enherbé (CCB : 87.2). 

 
Au terme de cette expertise, aucun relevé phytosociologique ne s’est révélé caractéristique des 

zones humides floristiques.  

 

Selon l’arrêté du 24 juin 2008 modifié par l’arrêté du 1er octobre 2009, aucune zone humide 

floristique n’est présente au sein de l’aire d’étude ou de l’emprise du projet.  

 

Critère pédologique 

Les zones humides ont ensuite été identifiées par des sondages pédologiques, visant à rechercher 

des traces d’hydromorphie et/ou des sols caractéristiques des zones humides (sols caractéristiques 

listés en annexe 1 de l’arrêté du 24 juin 2008 modifié par arrêté du 1er octobre 2009). Ces sondages 

ont été répartis au sein de l’emprise du projet. Les sondages pédologiques ont été réalisés à la tarière 

manuelle à une profondeur d’environ 1 m. Chaque carotte a été disposée successivement au sol afin 

de constituer une coupe verticale du profil pédologique caractéristique de la station sondée.  
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Au cours des sondages, ont été notés : 

· L’ordre d’apparition des divers horizons ; 

· La structure, composition, teinte, humidité de chaque horizon ; 

· La profondeur d’apparition de chaque horizon ; 

· La profondeur d’apparition des traits rédoxiques ; 

· La profondeur d’apparition des traits réductiques ; 

· Leur intensification, prolongement en profondeur ; 

· La profondeur d’apparition des venues d’eau, intensification d’humidité, suintements, etc… 
 

L’analyse du profil pédologique apparu et notamment de ses traits hydromorphiques, permet de 

rapprocher ce profil d’une classe du GEPPA (Figure 1). 

Six classes d’hydromorphies sont proposées : 

- Classe I : Aucune manifestation d’hydromorphie avant 120 cm ; 

- Classe II : Manifestations d’hydromorphie apparaissant entre 80 et 120 cm ; 

- Classe III : Manifestations d’hydromorphie apparaissant entre 50 et 80 cm ; 

- Classe IV : Manifestations d’hydromorphie apparaissant entre 25 et 50 cm ; 

- Classe V : Manifestations d’hydromorphie apparaissant entre 0 et 25 cm ; 

- Classe VI : Manifestations d’hydromorphie dès la surface du sol, avec un horizon réduit 

débutant avant 80 cm. 

 

Figure 1 : Classes d’hydromorphie (GEPPA, 1981) 

NB : Les classes I et II ne sont pas présentées dans la figure ci-dessus et ne sont pas caractéristiques des sols 

caractéristiques des zones humides. 

Une fois que le profil a pu être rapproché d’une classe du GEPPA, il est possible d’en conclure si le sol 

est indicateur d’une zone humide selon le critère pédologique de l’arrêté du 24 juin 2008 modifié par 

l’arrêté du 1er octobre 2009. 

L’expertise pédologique, réalisé le 14/04/2021, a consisté en la réalisation de 5 sondages 

pédologiques au sein de l’aire d’étude (4 au sein de l’emprise projet). Ces sondages ont été 

principalement réalisés au niveau de la friche forestière, habitat naturel dominant de l’emprise du 

projet.  
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Sondage S1 (dans l’emprise projet) 

  

Figure 2 : Profil et sondage S1 

Un horizon sableux gris sec est observé entre 0 et 10 cm. Il est succédé par un horizon sableux 

beige/orangé humide. A partir de 50 cm, une accentuation de l’humidité est observée en même 

temps qu’un horizon gris foncé sableux. Les traces rédoxiques apparaissent à partir de 10 cm et se 

prolongent en profondeur. Une venue d’eau a été observé à 80 cm de profondeur. Ce sondage est 

apparenté à la classe Vb du GEPPA, caractéristique des zones humides.  

Sondage S2 (hors emprise projet) 

  
Figure 3 : Profil et sondage S2 

Un horizon brun sablo-limoneux est observé entre 0 et 20 cm. Il est succédé par un horizon sableux 

gris humide. A partir de 60 cm une accentuation de l’humidité est observée en même temps qu’un 

horizon orangé sableux entre 60 cm et 70 cm. Il est succédé de nouveau par un horizon gris foncé 

sableux jusqu’à la fin du sondage. Les traces rédoxiques apparaissent à partir de 15 cm et se 

prolongent en profondeur. Une venue d’eau a été observé à 80 cm de profondeur. Ce sondage est 

apparenté à la classe Vb du GEPPA, caractéristique des zones humides.  
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Sondage S3 (dans l’emprise projet) 

  

Figure 4 : Profil et sondage S3 

Un horizon brun sablo-limoneux est observé entre 0 et 30 cm. Il est succédé par un horizon sableux 

gris humide jusqu’à la fin du sondage. Les traces rédoxiques apparaissent à partir de 15 cm et se 

prolongent en profondeur. Une venue d’eau a été observé à 60 cm de profondeur. Ce sondage est 

apparenté à la classe Vb du GEPPA, caractéristique des zones humides.  

Sondage S4 (dans l’emprise projet) 

 

  

Figure 5 : Profil et sondage S4 

Un horizon brun sablo-limoneux est observé entre 0 et 30 cm. Il est succédé par un horizon sableux 

gris humide jusqu’à la fin du sondage. Les traces rédoxiques apparaissent à partir de 15 cm et se 

prolongent en profondeur. Une venue d’eau a été observé à 80 cm de profondeur. Ce sondage est 

apparenté à la classe Vb du GEPPA, caractéristique des zones humides.  
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Sondage S5 (dans l’emprise projet) 

  

Figure 6 : Profil et sondage S5 

Un horizon brun sablo-limoneux est observé entre 0 et 20 cm. Il est succédé par un horizon sableux 

beige humide jusqu’à la fin du sondage. Les traces rédoxiques apparaissent à partir de 15 cm et se 

prolongent en profondeur. Une venue d’eau a été observé à 80 cm de profondeur. Ce sondage est 

apparenté à la classe Vb du GEPPA, caractéristique des zones humides.  

 

Exemple de trace rédoxique (sondage S1) ©ETEN Environnement, 14/04/2021 

Trace rédoxique 
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Tableau 3 : Conclusion de l’expertise des sondages pédologiques  

Sondage Traces rédoxiques 
Traces 

réductiques 

Venues 

d’eau 

Classes du 

GEPPA 

(1981) 

Sondage 

caractéristique 

d’une zone 

humide 

S1 

Traces rédoxiques dès 10 cm 

qui se prolongent et 

s’intensifient en profondeur 

/ 80 cm Vc Oui 

S2 

Traces rédoxiques dès 15 cm 

qui se prolongent et 

s’intensifient en profondeur 

/ 80 cm Vc Oui 

S3 

Traces rédoxiques dès 15 cm 

qui se prolongent et 

s’intensifient en profondeur 

/ 60 cm Vc Oui 

S4 

Traces rédoxiques dès 15 cm 

qui se prolongent et 

s’intensifient en profondeur 

/ 80 cm Vc Oui 

S5 

Traces rédoxiques dès 15 cm 

qui se prolongent et 

s’intensifient en profondeur 

/ 80 cm Vc Oui 

 

Les sondages pédologiques, réalisés au sein de l’aire d’étude, ont mis en évidence un sol 

caractéristique des zones humides pédologiques selon l’arrêté du 24 juin 2008 modifié par l’arrêté 

du 1er octobre 2009. Ces sondages ont également mis en évidence la présence d’une nappe libre 

proche avec des venues d’eau entre 60 cm et 80 cm de profondeur.  

La totalité de l’emprise projet est donc totalement concernée par une zone humide pédologique. 

Cette zone humide pédologique est alimentée par la nappe libre. Toutefois, la présence du réseau 

de fossés au sein de l’aire d’étude, altère son alimentation via le drainage du sol lors des périodes 

pluvieuses.  

Conclusion sur la présence de zones humides : critère floristique + pédologique  

 

L’expertise des zones humides a mis en évidence la présence de zones humides pédologiques sur la 

totalité de l’emprise du projet. Aucune zone humide floristique n’est présente au sein de l’aire 

d’étude. 

 
Il est important de noter la présence d’une nappe libre souterraine au sein de l’emprise du projet 

avec deux venues d’eau à 60 cm et 80 cm. Le toit de cette nappe est relevé à faible profondeur en 

période de hautes eaux. Cette contrainte doit impérativement être prise en compte dans la 

conception du projet. 

La carte suivante présente les zones humides identifiées au sein de l’aire d’étude. 
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Carte 4 : Zones humides 
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Faune 

Les inventaires de terrain ont permis de recenser 20 espèces d’oiseaux et 2 espèces de 
mammifères communs et non protégés. 
 
L’unique passage effectué le 12/04/2020 par l’experte faune d’ETEN Environnement, Léa PRATS, 
ne permet pas un inventaire exhaustif. Toutefois, le milieu est uniforme et les conditions météo 
se sont avérées optimales. Le milieu et peu propice à une diversité très importante ainsi qu’à la 

présence d’espèces protégées.  
 
v Oiseaux 
 

Les espèces sont communes et caractéristiques du massif forestier des Landes de Gascogne et des 
zones urbanisées. Sur les 20 espèces recensées, 18 espèces bénéficient d’un statut de protection 
nationale. Aucune d’entre elles ne bénéficie de statut de protection à l’échelle européenne 

(annexe I de la Directive Oiseaux). 
Parmi elles, deux espèces sont « vulnérables » sur la Liste Rouge des oiseaux nicheurs de France. 
Il s’agit du Chardonneret élégant qui utilise le site pour l’alimentation et du Verdier d’Europe, 
potentiellement nicheur sur l’aire d’étude (au niveau des feuillus). 
 

 
Femelle de Bruant zizi nichant probablement sur l’aire d’étude ©ETEN Environnement 

 
La liste d’espèces est dressée page suivante. 

 

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est faible. 
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Tableau 4 : Liste des espèces d’oiseaux inventoriées sur l’aire d’étude 

 

La légende du tableau est disponible en annexe 2 du présent document. 

 
v Mammifères (hors chiroptères) 
 

Seules des traces de mammifères sauvages ont été constatées lors des inventaires de terrain. 

Parmi elles, la Taupe d’Europe et le sanglier. Aucune ne présente d’enjeu significatif sur l’aire 

d’étude. 

 Tableau 5 : Liste des espèces de mammifères inventoriées sur l’aire d’étude 

 
La légende du tableau est disponible en annexe 2 du présent document. 

Le formulaire standard des données du site Natura 2000 « Zones humides de l'ancien étang de Lit-et-

Mixe » indique la présence de la Loutre d’Europe et du Vison d’Europe dans son périmètre, qui se 

situe à environ 250 mètres de l‘aire d’étude. L’aire d’étude ne présente pas d’habitats favorables au 

cycle de ces espèces. 

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est très faible. 

 
 
v Chiroptères 
 

Le milieu n’est pas favorable à la présence de chiroptères en gîte mais potentiellement en chasse.  

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est très faible. 
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v Amphibiens 
 

Le site d’étude est traversé par des fossés, en eau une partie de l’année, propice au déplacement 

et à la reproduction des amphibiens. L’inventaire diurne réalisé n’est pas propice au recensement 

de ce taxon. Aucun amphibien n’a donc été observé.  

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est modéré au niveau des fossés ? qui 

seront évités par le projet. 

 

 
Fossé et bande enherbée favorables aux amphibiens sur l’aire d’étude ©ETEN Environnement 

 
v Reptiles 
 

L’aire d’étude abrite des zones plus ou moins sèches favorables à certains reptiles communs. Le 

passage terrain par des températures trop froides n’a permis l’observation d’aucun reptile.  

Le formulaire standard des données du site Natura 2000 « Zones humides de l'ancien étang de Lit-et-

Mixe » indique la présence de la Cistude d’Europe dans son périmètre, qui se situe à environ 250 

mètres de l‘aire d’étude. L’aire d’étude ne présente pas d’habitat favorable au cycle de cette espèce. 

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est très faible. 

 

v Insectes 
 

L’aire d’étude principalement composé de pins et fougères est peu propice à la présence de 

rhopalocères (papillons) patrimoniaux. Les fossés traversant l’aire d’étude ne sont favorables à la 

reproduction d’odonates (libellules) patrimoniaux et la période d’inventaire non adaptée au cycle 

de vie de ce taxon n’a pas permis d’observer d’odonates.  

Aucun arbre remarquable ou présentant de traces de coléoptères saproxyliques n’a été localisé 

sur l’aire d’étude.  

L’enjeu associé à ce groupe taxonomique sur l’aire d’étude est très faible sur l’aire d’étude. 

 
La carte, page suivante, présente les habitats d’espèces faunistiques identifiés au sein de l’aire 

d’étude. 
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Carte 6 : Points de contacts avec la faune patrimoniale et habitats d’espèces associés 
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Carte 7 : Enjeux des habitats espèces 
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Carte 5 : Impact du projet sur les habitats naturels et anthropiques 
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Impacts prévisibles et mesures mises en place concernant les habitats naturels  

Impacts prévisibles avant mesures 

Au terme de la phase de compilation des données et des inventaires de terrain, les principaux enjeux 

relevés au sein de la zone de projet sont identifiés à hauteur des arbres remarquables (Chênes 

pédonculés) et des fossés.  

En l’absence de mesures, il existe un risque de destruction des arbres remarquables et des fossés, ce 

qui représente un impact modéré. 

Des mesures d’évitement et de réduction (décrites ci-après) de l’impact prévisible (destruction / 

dégradation) ont été mises en place. 

Mesures d’évitement (ME) en faveur des habitats naturels à enjeu 

· ME 1 : Conservation des arbres remarquables présents le long des fossés et au Nord de 

l’emprise projet 

La totalité des Chênes pédonculés remarquables présents le long des fossés ainsi que celui présent 

au Nord de l’emprise du projet seront préservés. Cette mesure d’évitement permettra une 

intégration paysagère du projet au sein de la zone artisanale de Dardas.  

Un seul chêne, présent au sein d’un lot, sera abattu. 

· ME 2 : Conservation du réseau de fossés 

L’ensemble du réseau de fossés présent au sein de l’emprise du projet sera préservé. Au niveau de la 

voirie, la mise en place d’une buse est prévue permettant ainsi de conserver la circulation de l’eau 

dans le fossé. De plus un recul de minimum 5 mètres est prévu entre les bâtiments et les fossés.   

Mesures de réduction (MR) en faveur des habitats naturels à enjeu 

· MR 1 : Limitation de l’emprise des travaux, itinéraire de circulation  

Le maître d’ouvrage mettra en place un itinéraire de circulation des engins permettant de limiter au 

maximum les impacts en phase de travaux sur les habitats naturels et les habitats d’espèces. Le mode 

opératoire est choisi en fonction des hypothèses suivantes : 

o Limiter au maximum le remaniement du sol ; 
o Limiter la circulation lors des opérations d’aménagement de la zone artisanale. 

 

· MR 2 : Balisage des zones sensibles 

De plus, un balisage sera installé autour des fossés afin d’éviter les atteintes éventuelles sur ces 

milieux préservés. Toutefois, une exception sera faite sur le secteur de fossé localisé au niveau de la 

voirie lors de son busage.  

· MR 3 : Protection des arbres en phase chantier 

Malgré les précautions mises en place, la phase chantier est susceptible d’entrainer des dommages 

involontaires sur les arbres préservés. Une mesure temporaire de protection des arbres consiste à 

placer, autour du houpier, une protection pour éviter les frottements. Cette mesure sera appliquée 

aux arbres remarquables localisés sur l’emprise et à proximité de l’emprise des travaux. 
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· MR 4 : Lutte contre les pollutions accidentelles durant la phase chantier  

Pour lutter contre les risques de pollutions accidentelles lors des travaux, des mesures simples devront 

être prises : 

- Tous matériaux et fournitures utilisés sur le chantier seront entreposés avec soin, loin de toute 
zone écologique sensible (c'est-à-dire sur des zones déjà urbanisées) de façon à ne pas risquer de 
polluer la nappe phréatique, ou de générer des ruissellements dommageables pour le milieu 
hydraulique superficiel ; 

- Les véhicules de chantier devront justifier d’un contrôle technique récent et leur stationnement se 
fera hors zone sensible (c'est-à-dire sur des zones déjà urbanisées) ;  

- Les produits du déboisement, défrichement, dessouchage devront être exportés. Ils seront ensuite 
brûlés ou valorisés (composte, bois d’énergie, …) dans un endroit adapté ; 

- La collecte des déchets, avec poubelles et conteneurs, sera mise en place ; 
- Un plan d’alerte et d’intervention en cas de pollution accidentelle pour pallier à toute pollution de 

l’aquifère et des eaux superficielles sera mis en place. 
 

· MR 5 : Plantations d’arbres 

Le projet prévoit la plantation de cinq arbres au sein de l’emprise projet. Le choix des essences 

arborées privilégiera les espèces locales, dans le respect de l’identité végétale du territoire, tel que le 

Chêne pédonculé déjà présent sur le site. Dans la mesure du possible, les plants utilisés auront une 

provenance Sud-ouest de la France garantie (zone n°9) et seront issus de la filière Végétal local pour 

les espèces disponibles. 

Impacts résiduels après mesures 

Après mesures d’évitement et de réduction, le projet prévoit d’abattre un Chêne pédonculé 

remarquable présent au sein de la friche forestière. Toutefois, des plantations d’essences arborées 

sont prévues au sein du site. L’impact du projet sur les habitats naturels est jugé faible. 

 

Impacts prévisibles et mesures mises en place concernant la flore  

Impacts prévisibles avant mesures 

Les impacts prévisibles sur la flore concernent des espèces communes dans la région. De plus, 

aucune espèce exogène envahissante n’a été contactée lors de l’inventaire de terrain. Aucune 

mesure d’évitement n’est donc à prévoir. 

Toutefois, lors de la phase travaux, les engins de chantiers sont des vecteurs de propagation de 

d’espèces exogènes envahissantes (transport de terre végétale, déplacements des véhicules sur de 

longs trajets…). En l’absence de mesures, il existe un risque d’installations d’espèces exogènes 

envahissantes, ce qui représente un impact modéré. 

 

Une mesure de réduction est donc mise en place. 

 

Mesure de réduction (MR) pour lutter contre les espèces exotiques envahissantes 

· MR 6 : Lutte contre le développement de plantes envahissantes en phase travaux 

Les chantiers, par les remaniements qu’ils entraînent, sont propices au développement d’adventices et 

à la prolifération de plantes envahissantes. Les engins de chantiers sont des vecteurs de propagation 

de ces espèces (transport de terre végétale, déplacements des véhicules sur de longs trajets…). Afin 
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d’éviter le développement de plantes exotiques envahissantes sur le site, l’entreprise procèdera à un 

nettoyage régulier des engins de chantier (sur des plateformes spécifiques) pour évacuer toutes 

boutures, graines, etc. éventuellement coincées dans les engrenages et autres recoins des véhicules.  

Impacts résiduels après mesures 

Après mesure de réduction, l’impact du projet sur le développement des espèces exotiques 

envahissantes est jugé faible. 

 

Impacts prévisibles et mesures mises en place concernant les zones humides pédologiques  

Impacts prévisibles avant mesures 

La totalité de l’emprise projet est concernée par une zone humide pédologique. Des impacts sur cette 

zone sensible sont prévisibles : imperméabilisation via la création de voiries (1975 m²), des accès aux 

lots (192 m²) et la partie des lots (12370 m²), soit potentiellement 1,45 ha. 

Mesures de réduction (MR) pour réduire l’impact sur les zones humides pédologiques 

· MR 7 : Une obligation de maintien de 40% de surface non imperméabilisée au sein des 

lots 

Afin de réduire l’imperméabilisation des lots et donc l’impact sur la zone humide pédologique, les lots 

devront comprendre une surface non imperméabilisée d’au moins 40%, soit 4 948 m².  

Cette mesure de réduction permet de limiter l’impact sur la zone humide pédologique. L’impact 

résiduel est donc de 9 589 m². 

· MR 8 : Création d’espaces verts 

3 551 m² d’espaces verts seront créés au sein de l’emprise projet ; ce qui limite l’imperméabilisation 

globale. 

Impacts résiduels après mesures 

Après mise en place des mesures de réduction, l’impact résiduel est jugé modéré : environ 9 589 m² 

de destruction de zones humides pédologiques. 

Mesures de compensation 

Le projet prévoit la destruction ou l’altération de zones humides pédologiques (9 589 m²). Des 

mesures de compensation à hauteur de 150% devront être réalisées.  

Les mesures compensatoires seront présentées dans le dossier loi sur l’eau (déclaratif).  

 
 

Impacts prévisibles et mesures mises en place concernant la faune  

Impacts prévisibles avant mesures 

Au terme de la phase de compilation des données et des inventaires de terrain, les principaux enjeux 

faunistiques relevés au sein de la zone de projet concernent les amphibiens et oiseaux nicheurs 

sensibles (Verdier d’Europe) identifiés à hauteur des arbres remarquables (Chênes colonisés par le 

lierre) et des fossés. En l’absence de mesures, il existe un risque d’atteinte à ces espèces (destruction 

/ dérangement). 

Des mesures d’évitement et de réduction (décrites ci-après) de l’impact prévisible (destruction / 

dérangement) ont été mises en place. 
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Mesures d’évitement (ME) en faveur des habitats d’espèces et espèces faunistiques 

· ME 1 : Conservation des arbres remarquables présents le long des fossés et au Nord de 

l’emprise projet 

Le maître d’ouvrage veillera à conserver les feuillus avec lierre présents sur site.  En effet, ces arbres 

présentent un atout pour l’avifaune nicheuse plus ou moins sensible (Bruant zizi, Verdier d’Europe, 

Chardonneret élégant etc.) observée sur site et leur offre un refuge dans une zone d’activités.  

· ME 2 : Conservation du réseau de fossés 

Les fossés traversant l’aire d’étude seront conservés en l’état avec une bande « tampon » de 5m de 

part et d’autre, afin de limiter les pollutions et maintenir un corridor aquatique de qualité suffisante 

pour le transit et la reproduction des amphibiens (trame bleue). 

Mesures de réduction (MR) en faveur des habitats d’espèces et espèces faunistiques 

· MR 1 : Limitation de l’emprise des travaux, itinéraire de circulation  

Le maître d’ouvrage mettra en place un itinéraire de circulation des engins permettant de limiter au 

maximum les impacts en phase de travaux les habitats d’espèces et le risque d’écrasement. 

 

· MR 2 : Balisage des zones sensibles et mise en place de barrières anti amphibiens 

De plus, un balisage sera installé autour des fossés afin d’éviter les atteintes éventuelles sur ces 

milieux préservés. Toutefois une exception sera faite sur le secteur de fossé localisé au niveau de la 

voirie lors de son busage.  

La mise en place de barrières anti amphibiens le long des fossés permettra d’éviter le déplacement des 

amphibiens sur le chantier. Le grillage devra être exclu car facilement franchissable par certaines 

espèces. Il est préconisé la mise en place de géotextile ou de bâche en guise de barrière.  

· MR 5 : Plantations d’arbres 

Le projet prévoit la plantation de cinq arbres au sein de l’emprise projet. Le choix des essences 

arborées privilégiera les espèces locales, dans le respect de l’identité végétale du territoire, telles que 

le Chêne pédonculé déjà présent sur le site. Dans la mesure du possible, les plants utilisés auront une 

provenance Sud-ouest de la France garantie (zone n°9) et seront issus de la filière Végétal local pour 

les espèces disponibles. Ces arbres seront favorables à l’avifaune nicheuse sensible. 

· MR 9 : Programmation et phasage des travaux afin d’éviter les impacts sur la faune et 

la flore en période sensible  

Afin de limiter l’incidence sur les espèces présentes, les travaux lourds de dessouchage, 

débroussaillage, terrassement et constructions seront réalisés d’octobre à février.  

· MR 10 : Mesures en faveur des chiroptères 

Afin de limiter le risque de collision et le dérangement des chiroptères, les travaux en phase chantier 

seront proscrits de nuit.   

L’éclairage du site (ex : façades) sera limité à son minimum en phase d’exploitation.  

 

· MR 11 : Mesures d’atténuation des impacts sonores du projet 

La phase de travaux va induire des impacts directs temporaires par une augmentation du niveau 

sonore aux abords du site. Les arrêtés du 12 mai 1997 et du 22 mai 2006, modifiant celui du 18 mars 
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2002 réglementent les émissions sonores de la grande majorité des engins et matériels utilisés sur les 

chantiers. Ainsi, le chantier se fera du lundi au vendredi et il n'y aura pas de travail de nuit. Le maître 

d’ouvrage s’engage à respecter les émissions sonores en phase de chantier comme préconisé dans les 

arrêtés précités. 

Impacts résiduels après mesures 

Après mesures d’évitement et de réduction, l’impact direct du projet sur les habitats d’espèces et la 

faune est jugé très faible. 
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ANNEXES 

Annexe 1 : Liste des espèces végétales identifiées lors de la prospection de terrain 

Nom valide Nom commun Statut 

Anthoxanthum odoratum L., 1753 Flouve odorante  

Arrhenatherum elatius (L.) P.Beauv. ex J.Presl & 
C.Presl, 1819 

Fromental élevé, Ray-grass français  

Bromus hordeaceus L., 1753 Brome mou  

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 Callune, Béruée  

Cardamine flexuosa With., 1796 Cardamine flexueuse, Cardamine des bois ZH 

Cerastium glomeratum Thuill., 1799 Céraiste aggloméré  

Daucus carota L., 1753 Carotte sauvage, Daucus carotte  

Erica cinerea L., 1753 Bruyère cendrée, Bucane  

Erodium cicutarium (L.) L'Hér., 1789 Érodium à feuilles de cigue, Bec de grue  

Ervilia hirsuta (L.) Opiz, 1852 Vesce hérissée, Ers velu  

Frangula alnus Mill., 1768 Bourgène  

Galium aparine L., 1753 Gaillet gratteron, Herbe collante  

Geranium molle L., 1753 Géranium à feuilles molles  

Geranium robertianum L., 1753 Herbe à Robert  

Hedera helix L., 1753 Lierre grimpant, Herbe de saint Jean  

Juncus effusus L., 1753 Jonc épars, Jonc diffus ZH 

Lamium purpureum L., 1753 Lamier pourpre, Ortie rouge  

Lonicera periclymenum L., 1753 Chèvrefeuille des bois, Cranquillier  

Mentha suaveolens Ehrh., 1792 Menthe à feuilles rondes ZH 

Molinia caerulea (L.) Moench, 1794 Molinie bleue ZH 

Pinus pinaster Aiton, 1789 Pin maritime, Pin mésogéen  

Plantago coronopus L., 1753 
Plantain Corne-de-cerf, Plantain corne-de-bœuf, 
Pied-de-corbeau 

 

Plantago lanceolata L., 1753 Plantain lancéolé, Herbe aux cinq coutures  

Poa annua L., 1753 Pâturin annuel  

Poa pratensis L., 1753 Pâturin des prés  

Potentilla erecta (L.) Raeusch., 1797 Potentille tormentille  

Potentilla montana Brot., 1804 Potentille des montagnes, Potentille brillante  

Poterium sanguisorba L., 1753 Pimprenelle à fruits réticulés  

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 Fougère aigle, Porte-aigle  

Quercus robur L., 1753 Chêne pédonculé, Gravelin  

Ranunculus acris L., 1753 Bouton d'or, Pied-de-coq, Renoncule âcre  

Ranunculus bulbosus L., 1753 Renoncule bulbeuse  

Ranunculus flammula var. ovalis (Bigelow) 
L.D.Benson, 1942 

Renoncule rampante  

Rubus fruticosus L., 1753 Ronce de Bertram, Ronce commune  

Rumex acetosa L., 1753 Oseille des prés, Rumex oseille  

Rumex acetosella L., 1753 Petite oseille, Oseille des brebis  

Salix atrocinerea Brot., 1804 Saule à feuilles d'Olivier  

Trifolium dubium Sibth., 1794 Trèfle douteux, Petit Trèfle jaune  

Trifolium glomeratum L., 1753 Trèfle aggloméré, Petit Trèfle à boules  

Trifolium pratense L., 1753 Trèfle des prés, Trèfle violet  

Ulex europaeus L., 1753 Ajonc d'Europe, Bois jonc, Jonc marin,   

Urtica dioica L., 1753 Ortie dioïque, Grande ortie  

Vicia sativa L., 1753 Vesce cultivée, Poisette  
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Annexe 2 : Légende des différents statuts de protections 

Légende : 
Statut réglementaire 

PN : Protection nationale avifaune 

Art. 3 : Espèce protégée ainsi que son habitat 

Berne : Convention de Berne 

An. II : Espèce protégée ainsi que son habitat 

An. III : Espèce dont l'exploitation est réglementée 

DO : Directive Oiseaux 

An. I : Espèces faisant l'objet de mesures de conservation spéciale concernant leur habitat, afin d'assurer leur survie et leur reproduction dans leur aire de distribution 

An. II : Espèces dont la chasse n'est pas interdite à condition que cela ne porte pas atteinte à la conservation des espèces 

LR : Liste rouge 

Espèces menacées de disparition 

CR : En danger critique  

EN : En danger  

VU : Vulnérable  

Autres catégories 

NT : Quasi menacée (espèce proche du seuil des espèces menacées ou qui pourrait être menacée si des mesures de conservation spécifiques n’étaient pas prises)  

LC : Préoccupation mineure (espèce pour laquelle le risque de disparition de France est faible)  

DD : Données insuffisantes (espèce pour laquelle l’évaluation n’a pas pu être réalisée faute de données suffisantes)  

NA : Non applicable (espèce non soumise à évaluation car (a) introduite après l’année 1500, (b) présente de manière occasionnelle ou marginale et non observée chaque année en métropole, 
(c) régulièrement présente en métropole en hivernage ou en passage mais ne remplissant pas les critères d’une présence significative, ou (d) régulièrement présente en métropole en 
hivernage ou en passage mais pour laquelle le manque de données disponibles ne permet pas de confirmer que les critères d’une présence significative sont remplis)  
NE : Non évaluée (espèce non encore confrontée aux critères de la Liste rouge)  
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Annexe 3 : Plan de masse du projet 

 


